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BluMetric a été mandatée des études préalables à l’obtention des 
autorisations nécessaires pour redémarrer l’exploitation du site minier Troilus en Eeyou Istchee Baie 
James. Stantec Expert-conseil a la charge d’effectuer des études spécifiques incluant l’archéologie. 

Une inspection visuelle a été effectuée dans le tracé du nouveau chemin d’accès projeté afin de 

découvrir des carrières préhistoriques d’extraction de pierres permettant la fabrication d’outils. Un 

inventaire archéologique a été effectué aux lacs A et Sud-Ouest afin de découvrir des traces d’occupation 
du territoire par les Premiers Peuples. Un nouveau site archéologique (EfFp- a été ajouté au corpus 

lors de la découverte d’une ébauche de biface en rhyolite. Aucun autre témoin archéologique n’a été 

identifié lors de l’inventaire. Stantec recommande à Troil d’entreprendre ses travaux 
d’infrastructure sans contrainte du point de vue de l’archéologie. 
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BluMetric a été mandatée des études préalables à l’obtention des 
autorisations provinciales et fédérales nécessaires pour redémarrer l’exploitation du site minier Troilus en 

Eeyou Istchee Baie James. Stantec a été mandatée afin de réaliser un inventaire complémentaire aux 

travaux de 1994 afin de réduire l’impact de la nouvelle phase d’exploitation de la mine Troilus sur la 
ressource archéologique. 

Les principaux objectifs d’un inventaire sont d’identifier les ressources archéologiques dans l’empreinte 

du projet, d’évaluer la nature des impacts sur les emplacements identifiés par rapport au potentiel 

d’interprétation du site et aux impacts potentiels, et de formuler des recommandations pour une gestion 
plus détaillée du projet. La portée des travaux d’un inventaire comprend les éléments suivants : 

1.  - identifier les sites déjà enregistrés qui pourraient être touchés par le 

projet et en déterminer leur nature; 

2.  - relocalisation sur le terrain, des sites archéologiques qui pourraient avoir été enregistrés 
précédemment, ainsi que d’identifier et d’enregistrer tout nouveau site dans le cadre du projet; 

3.  – en cas de découverte ou d’intervention sur un site archéologique connu, il faut évaluer 

la nature de la ressource présente, la quantité et la qualité des vestiges observables (ex. : l’état, le 

; 

4. - évaluer le potentiel d’impacts sur les sites archéologiques identifiés, ainsi que 
sur le contexte local et régional, et recommander des mesures d’atténuation spécifiques 

proportionnelles à la valeur attribuée du site. 

L’inventaire archéologique s’est déroulé entre le 9 et le 20 septembre 2024 dans le cadre du 

permis 24-STAN-01 (annexe A Les travaux d’inventaire ont consisté à inventorier les secteurs des lacs 
de la Fosse Sud-Ouest et lac A et d’effectuer une inspection visuelle dans le tracé du chemin d’accès 

projeté. Un total de 233 sondages ont été excavés. Un seul sondage était positif avec une ébauche de 

biface en rhyolite. À la suite de la 
 EfFp-1 lui a été attribué. 

Toute opinion concernant la conformité aux lois et règlements émise dans ce rapport est exprimée à titre 
indicatif. Elle ne doit en aucun temps être considérée comme un avis juridique. Les lois et règlements 
présentés sont réputés être à jour à la date de 

modifiés sans préavis en tout temps. Il est toujours préférable d’effectuer une vérification auprès des 

autorités concernées préalablement au démarrage d’un projet. Stantec n’est pas responsable des 
conséquences de ces changements et la responsabilité de procéder aux vérifications nécessaires pour la 

subséquente pourrait être requise à la suite de changements ou de perturbations sur ou à proximité du 
site à l’étude. 
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La zone à l’étude est localisée dans la région administrative Nord-du-
Eeyou Istchee Baie-James. Les lots 4 027 et 4 028 sont la propriété de Mine Troilus Gold et 

comprennent les installations minières actuelles et projetées.  

La zone de développement du projet  est le secteur autour de la mine projetée, de ses bâtiments et 

des installations minières actuelles et projetées. La zone d’étude régionale est un secteur 
d’environ 45 km de rayon autour du site minier et reflète la zone d’étude pour l’utilisation traditionnelle du 

territoire (carte 1 en annexe . 
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Une demande de permis d’utilisation du territoire public à des fins de recherche a été demandée au 
ministère des Ressources naturelles et des Forêts afin d’obtenir un permis d’occupation 

provisoire. Une demande a aussi été déposée auprès du ministère de l’Environnement, Lutte contre les 

changements climatiques, de la Faune et des Parcs afin d’obtenir un octroi de droit sur le 
domaine hydrique de l’État à des fins de recherche. Finalement, une demande de recherche 

archéologique a été présentée au . À la suite de l’avis favorable de la Direction générale du 

patrimoine du ministère, le permis 24-STAN-01 a été délivré . 

L’inventaire et l’inspection visuelle ont été effectués entre le 9 octobre et le 20 septembre 2024 par 
M. David Laroche, archéologue chez Stantec . Les composantes 

archéologiques répertoriées ont été géoréférencées à l’aide de l’application Fieldmap de ArcGIS et un 
récepteur sous-métrique Arrow 100 ayant une précision de 0,5 m. L’ensemble des sondages et éléments 

d’intérêts ont été l’objet de relevés cartographiques. 

L’ensemble du terrain a été soumis à une inspection visuelle minutieuse dans le but d’éliminer les 

secteurs impropres à la réalisation de sondages (marécages, pentes fortes, affleurements rocheux ou 
t des travaux, 

été consignées par l’archéologue chargé de projet. Un enregistrement par 

photographies numériques a été effectué systématiquement sur l’ensemble du secteur à inventorier. 

Les sondages archéologiques exploratoires couvrent généralement 900 cm² et 2 500 cm². Les sondages 
sont réalisés à tous les quinze mètres, sur un ou plusieurs alignements, selon la largeur de l’emprise à 

inventorier. Les sondages sont découpés à la pelle pour y dégager le niveau végétal de surface, puis 

excavés à la truelle. Le contenu des sondages est systématiquement examiné et parfois tamisé avec un 
tamis aux mailles espacées de ¼ de pouce. La profondeur maximale atteinte varie en fonction du sol, 

mais est toujours déterminée par l’atteinte d’un dépôt naturel enfoui, jugé stérile. À la suite de tous les 

relevés d’usage, les sondages sont remblayés.   

Lorsqu’un nouveau site archéologique est mis au jour, une évaluation à l’aide de sondages 
supplémentaires est effectuée -ci sont disposés au mètre autour du sondage positif et au cinq 

mètres quand les sondages deviennent négatifs ’évaluer l’état du site, sa 

superficie, ainsi que son contenu. L’utilisation de fiches standardisées permet de procéder à 
l’enregistrement de la position des artéfacts, et du contexte pédologique et environnemental. Un 

enregistrement photographique est aussi effectué. Tous les vestiges archéologiques mis au jour sont 

ensachés et identifiés par le numéro du sondage, le numéro du projet et la date. Le site est localisé et 
identifié sur une carte topographique, une photographie aérienne et un plan dressé à l’aide de 

l’application Fieldmap. L’archéologue tient compte des données résultant de l’évaluation pour déterminer 

l’importance du site et de fournir rapidement des recommandations quant à la nature des travaux pouvant 
s’avérer nécessaires. 
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En toute circonstance, les mesures nécessaires des efforts raisonnables ont été déployées pour la 
préservation à court et moyen termes des biens archéologiques et échantillons. 

Toutes les photographies mentionnées dans ce rapport sont présentées à l’annexe B. 

L’artéfact découvert au cours de l’inventaire archéologique a été nettoyé et traité selon les normes 

 été mis au propre 
et les éléments les plus significatifs ont été intégrés au rapport (section 7.0 . 

Le nettoyage, le marquage et le catalogage ont été par la suite effectués en laboratoire. La classification 

des artéfacts a été effectuée selon les normes ministérielles. Un catalogue complet des artéfacts se 

trouve à l’annexe  et les codes du catalogue à l’annexe D. Les collections archéologiques ont été 
remises aux propriétaires du terrain. 

une description de la méthodologie générale (section 3.0  suivie d’une description 

du contexte régional décrivant le milieu physique (section 4.0 . La section suivante décrit l’état des 

connaissances archéologique préhistorique, historique et contemporaine pour la zone à l’étude 
(section 5.0  6.0 et inclus une description de la 

culture matérielle. Finalement, le rapport est achevé par une discussion (section7.0 les conclusions et 

les recommandations (section 8.0 . 

La fiche de site archéologique se trouve à l’annexe E 

représentatif des résultats de l’étude. 

Toute opinion concernant la conformité aux lois et règlements émise dans ce rapport est exprimée à titre 

indicatif. Elle ne doit en aucun temps être considérée comme un avis juridique. Les lois et règlements 

présentés sont réputés être à jour à la date de 
modifiés sans préavis en tout temps. Il est toujours préférable d’effectuer une vérification auprès des 

autorités concernées préalablement au démarrage d’un projet. Stantec n’est pas responsable des 

conséquences de ces changements et la responsabilité de procéder aux vérifications nécessaires pour la 
réalisation du projet relève du client. Les milieux naturels sont également dynamiques. Une évaluation 

subséquente pourrait être requise à la suite de changements ou de perturbations sur ou à proximité du 

site à l’étude.   
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Afin d’évaluer le potentiel archéologique d’un espace donné, l’archéologue prend en considération les 

possible de toute occupation éventuelle. Elles permettent également de comprendre les schèmes 

d’établissement des groupes occupant la région et ainsi de conceptualiser leur utilisation du territoire. 

s’articuler.  

La ZDP est localisée dans la région écologique 6d — t aussi 
une partie de la zone 6f —  , dans le district écologique 

- ’est 

du sous-domaine bioclimatique de la pessière à mousses de l’Ouest, en constituent la majeure partie. 

présente un relief de plaine recouvert d’un dépôt argileux de texture fine. Le climat est subpolaire et 
continental (température annuelle moyenne -2,5 à 0

 mm pour la zone 6d et 700-900 mm pour la zone  (Berger et Blouin 

.  

La végétation du territoire étudié est peu diversifiée à cause des conditions climatiques rigoureuses. Les 
résineux, plus particulièrement les épinettes noires, sont omniprésents dans le paysage. Les sapins 

baumiers, moins fréquents que dans le sous-domaine de la pessière à mousses de l’Est, se rencontrent 

 Les bouleaux à papier et les peupliers faux-trembles 
pliers se 

rencontrent sur les sites peu accidentés, dans le bas des pentes ou sur les stations où le dépôt est 

mince. Par le fait même, ils se développent sur des milieux plus souvent exposés aux feux en compagnie 
d’épinettes noires et de pins gris. Les bouleaux à papier, pour leur part, généralement accompagnés de 

sapins baumiers, préfèrent les coteaux et les collines aux longs versants réguliers, couverts d’un dépôt 

de till épais. Les peuplements d’épinettes noires se rencontrent dans les dépressions humides plus ou 
moins vastes. Les sites mésiques au relief peu accidenté ou plat, de différentes textures, sont colonisés 

par les peuplements d’épinettes noires, de pins gris ou d’un mélange de ces deux essences. Les 

éricacées et les mousses y sont abondantes en sous-bois. La dynamique de ces peuplements est 
davantage influencée par les feux que par les chablis et les épidémies d’insectes. Dans les zones où le 

relief est légèrement accidenté, comme les coteaux à faible pente, les sapinières à épinette noire 

prédominent. Les éricacées et les mousses y sont abondantes, mais sur les sites plus productifs, on peut 
également trouver des latifoliés. À l’est, où le relief est plus accidenté, les collines sont colonisées par 

des sapinières à bouleau blanc, à érable à épis ou à dryoptéride spinuleuse . 



 

6 

 

Au cours des deux derniers millions d’années, l’Amérique du Nord se transforme sous le poids de quatre 
épisodes glaciaires. La dernière, la glaciation Wisconsinienne, a débuté il y a environ 100 000 ans. À son 

apogée, vers 18 000 ans avant aujourd’hui (AA , toute la province supporte un glacier qui se retirera 

graduellement sous l’effet d’un réchauffement climatique .  

En Jamésie, la déglaciation du territoire a débuté vers 8 500 avec le retrait de l’inlandsis laurentien pour 
se terminer vers 5  AA . Le processus est relativement rapide 

comparé à l’englaciation . Près de l’Eeyou Istchee Baie-James, le recul du front glaciaire 

de l’inlandsis laurentien a révélé les deux principaux dômes de la région 
du Nouveau-

 km à travers le territoire. 

La fonte des glaces provoque la formation de lacs proglaciaires tels que les lacs Barlow (plus ancien et 

’écoulement des eaux vers la baie James est entravé par le front 
glaciaire au nord et la ligne de partage des eaux de la baie d’ -Laurent au sud. 

’argiles glaciolacustres de l’Abitibi et du nord de 

l’Ontario. Le réchauffement climatique, responsable de la fonte de l’inlandsis, n’a pas suivi un processus 

les eaux du lac Ojibway. Trois phases sont identifiées  II . 

La matrice du dépôt glaciaire est caractérisée par l’apport de carbonate de calcium provenant des roches 

argile et en calcaire, influence la végétation et les processus de paludification . 

La datation et le processus exact sont encore sujets à discussion, mais il semble que la vidange du lac 

 II. Il semble être admis 
que les eaux se sont écoulées dans des tunnels à la base du glacier pour rejoindre les eaux de la mer de 

Tyrrell. La pression des eaux du lac, qui atteignait plus de 200 m de profondeur, et l’affaiblissement du 

glacier ont permis l’écoulement en plusieurs points et expliquent l’observation de sédiments particuliers 
 . 

La partie sud-ouest, en contact avec les eaux profondes du lac Ojibway, a connu une fonte rapide du 

glacier par vêlage d’icebergs. En revanche, la partie ouest, en contact avec les eaux moins profondes de 

la mer de Tyrrell, a fondu plus lentement. Le front glaciaire du dôme du Nouveau-
pendant une longue période, permettant la formation de la moraine de Sakami. 

La moraine de Sakami est une ligne de crêtes sablo-graveleuses formant un arc de plus de 600 km, 

allant du lac Mistassini au sud jusqu’à l’embouchure de la Grande rivière de la Baleine au nord. Elle est 
entrecoupée de deltas glaciomarins créés par les eaux des rivières sous-glaciaires provenant du centre 

du dôme et se jetant dans la mer de Tyrrell. Par la suite, le front glaciaire a continué à se retirer vers le 

nord-est du territoire . 

Sous l’épaisseur de 3 km de glace de l’inlandsis, le continent s’est enfoncé dans le manteau terrestre. 
Une fois libérées des glaces, les terres ont été submergées par les eaux de la mer de Tyrrell. En raison 

du relèvement isostatique, qui continue d’affecter la région, les eaux se sont progressivement retirées. 
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Les reliefs ont été érodés, les dépressions comblées de dépôts fins, et les différents niveaux des eaux 
ont laissé des traces de dépôts littoraux. Les nombreuses tourbières qui se sont formées par la suite sont 

étroitement liées à ces dépôts fins - . 

Le relief des régions écologiques 6d, 6e, 6f et 6 g est peu accidenté et se compose principalement de 
’ouest, les 

dépôts glaciolacustres y sont rares. Le substrat rocheux est principalement cristallin, constitué de roches 

 6f, le substrat est 
ment entre 

4 et 8 %. La région 6d présente un relief plus accidenté, avec de nombreux districts écologiques à relief 

ou modérée. L’altitude moyenne augmente d’est en ouest, passant de 300 à 400 m dans la région 6d, et 

de 400 à 500 m dans la région 6f . 

La ZER est localisée dans la Province géologique du Supérieur, dans la sois-province d’Opatica, dans le 

segment Frotet-Troilus de la bande volcano-sédimentaire Frotet-Evans . Les dépôts de 
surface sont composés de dépôts glaciaires sans morphologie particulière, de till indifférencié avec des 

affleurements rocheux, les creux sont souvent des milieux humides qui possèdent des sols organiques 

relativement épais. Près des lacs de la Fosse Sud-Ouest, des dépôts fluvioglaciaire et juxtaglaciaire 
peuvent être observés . 

Le retrait glaciaire et de la mer proglaciaire permet aux terres exondées de s’assécher et le début de la 

 AA que les conditions 

environnementales sont propices pour une habitabilité humaine du territoire . Au cours du 
retrait glaciaire, les eaux de fonte, canalisées par des rivières torrentielles transportent des millions de 

tonnes de sédiments qui ont fini par se déposer laissant sur l’ensemble du territoire une couche 

importante de dépôts meubles. Les archéologues privilégient l’étude de ces strates sur ou dans 
lesquelles les artéfacts et les structures laissés en place par les premiers occupants sont généralement 

découverts.  

Les dépôts de surface révèlent des processus géomorphologiques importants qui ont eu cours depuis la 

dernière période glaciaire. En Eeyou Istchee Baie-James, ils sont, avec le climat, le facteur explicatif 
principal de l’organisation des écosystèmes. La classification des districts écologiques est ainsi fortement 

concentration des argiles glaciolacustres du lac Ojibway, tout comme les tills calcaires des avancées de 

associées aux dépôts argileux déposés par la mer de Tyrrell. À l’intérieur des terres, on distingue 

différentes formes morainiques : drumlinoïde, de décrépitude ou de Rogen. Les dépôts fluvioglaciaires 

marquent le territoire par leur forme longiligne et peuvent s’étendre sur des dizaines de kilomètres 
. 
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montrent des concentrations plus ou moins fortes des reliefs rocheux décapés et des grandes plaines 

(Poisson 
. 

La zone d’étude est incluse dans le bassin hydrographique des Baies de upert dans le 
bassin versant de la rivière Rupert (Saint- . LA ZDP est composé de lacs et 
cours d’eau avec une orientation générale sud-ouest/nord-est. Les lacs de la Fosse Sud-Ouest, Amont et 

A sont les principales étendues d’eau près d  Bueil et la 

rivière Broadback sont les principaux éléments hydrographiques dans la ZEE en plus de la myriade de 
petits lacs, rivières et ruisseaux.  
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Préalablement à l’inventaire archéologique, des recherches documentaires ont été effectuées afin de 
vérifier la présence de sites archéologiques connus dans les limites de projet ou à proximité. Une 

 

ainsi que dans la Bibliothèque numérique en archéologie   a été effectuée. Le fichier des 
  a été consulté pour identifier la 

nature des sites connus dans un rayon de 5 

  a aussi été consulté.  

Les sites connus permettent de considérer les connaissances archéologiques locales lors de l’inventaire 

absence de sites archéologiques connus dans les limites de projet ou à proximité. Lorsque présents, 

ceux-ci sont décrits selon la localisation, la distance du projet, leur état de conservation, le contenu 
archéologique et l’affiliation culturelle. 

de répertorier les sites archéologiques dans la zone d’étude élargie, soit dans un rayon de 
deux kilomètres autour du projet. 

 

EiFm-1 
Lac 
Bellinger 

Autochtone préhistorique 
indéterminé (12 000 à 450  

Dans la partie nord du lac 
Bellinger, à 1,8 km au sud-est des 
rapides Kaa-wash-chew-un. 

5523 
Autochtone historique 
indéterminé 1500 à 1950 

EgFl-2 n.d. n.d. n.d. n.d. 

EfFo-1 Lac Line 
Autochtone préhistorique 
indéterminé (12 000 à 450  

Sur un esker longeant la rive nord 
du lac Line, à plus ou moins 
800 mètres au sud-est de la route 
d’accès du site minier Troilus 

2360 

EfFl-1 
Lac 
Mistissini 

Autochtone préhistorique 
indéterminé (12 000 à 450  

Dans la réserve faunique des Lac-
Albanel-Mistassini-et-Waconichi. 
Sur la rive ouest du lac Mistassini, 

5445 
Autochtone historique 
indéterminé 1500 à 1950 

Arkéos 1995 Inventaire et fouille archéologiques, projet Troilus. 

Marcoux, F. et autres 2012 
 : 

Interventions archéologiques dans les régions du lac 
Mistassini et le long de la rivière Rupert. 
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à 1,3 km au nord-ouest de la pointe 
nord de l’  

EfFl-2 
Lac 
Mistassini 

istorique 1900-1950 

Dans la réserve faunique des Lacs-
Albanel-Mistassini-et-Waconichi. 
Au sud de la presqu’
Kakwéwatimi, près d’une aire de 
repos. 

5445 

EfFl-3   

Autochtone préhistorique 
indéterminé (12 000 à 450  

Dans la réserve faunique des Lacs-
Albanel-Mistassini-et-Waconichi. 
Sur la rive ouest du lac Mistassini, 
à 1 km au sud-ouest de l’Île 

’une 
petite anse. 

5445 
Autochtone historique 
indéterminé 1500 à 1950 

EfFk-6 
Lac 
Mistassini 

Autochtone préhistorique 
indéterminé (12 000 à 450  

Situé dans la réserve faunique des 
Lacs-Albanel-Mistassini-et-
Waconichi. Sur la rive ouest du lac 
Mistassini, vers le centre, à 
l’extrémité nord-est de la presqu’
de Kakwéwatimi. 

5445 
Autochtone historique 
indéterminé 1500 à 1950 

EfFk-5 
Lac 
Mistassini 

Autochtone préhistorique 
indéterminé (12 000 à 450  

Dans la réserve faunique des Lacs-
Albanel-Mistassini-et-Waconichi. 
Sur la rive ouest du lac Mistassini, 
sur une pointe de la presqu’
Kakwewatimi, à l’est de l’  

5445 
Autochtone historique 
indéterminé 1500 à 1950 

En 1993, Arkéos a produit une étude de potentiel archéologique pour le compte d’Entraco . 
a été la base pour déterminer les secteurs devant faire l’objet d’un inventaire archéologique. 

a été réalisé en 1995. En 2023, WSP a produit une carte illustrant les limites du territoire à 

l’étude par Arkéos en 1993 en relation avec les nouvelles limites du projet minier afin de s’assurer que 

tout le territoire était inclus . 

La préhistoire du Nord-est américain est habituellement découpée en trois phases distinctes, soit le 
000 - 8 000 000 - 3 000  000-500 e 

découpage temporel de la préhistoire en Eeyou Istchee est un peu différent avec une phase Plano plus 
tardive à cause du retrait de l’inlandsis laurentien qui se produira plus tard que dans le sud de la 

province. Aussi l’Archaïque s’étirera entre 6000 et 400 AA et la période sylvicole ne sera jamais présente 

avant la période historique 
des assemblages d’artéfacts pouvant être retrouvés ainsi que la typologie de ceux-ci.  

En Eeyou Istchee, l’Archaïque se subdivise en 4 phases (figure  caractérisées principalement par la 

typologie des artéfacts lithiques et sont regroupés dans ce que Martijn appelle le complexe archéologique 

Wenopsk  : 

 Phase A : pointes de projectiles lancéolées, à encoche latérale peu profonde; gouge et haches; 
lames; grattoir; grands bifaces ovoïdes pointus; couteaux à extrémité tordue; divers autres types de 

couteaux; outils burinés; racloirs unifaciaux; et des outils de type ulu; 



1111

Phase B : « tige inclinée
grande variété de grattoirs; outils burinés; grands bifaces ovoïdes pointus; et couteaux triangulaires

: pointes de projectile lancéolées, en forme de feuille et encoche latérale profonde; grattoirs; 

éclats encochés; hachoirs; nucléus en forme de coin; divers types de couteaux; outils de type ulu; et 
racloirs unifaciaux;

Phase D : petites pointes de projectiles lancéolées, à tige; herminette; lames; larges couteaux 

ovoïdes; et de type ulu.

Tiré de 
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Le passé préhistorique de la région a été mis à jour lors des premières campagnes d’inventaires 
effectués par Rogers et Rogers  dans le secteur du lac Mistassini. Les 

recherches subséquentes permirent de démontrer la richesse des établissements humains dans la région 

(Rogers et Rogers 1948, 1950; Rogers et Bradley 1953; Martijn et Rogers 1969; Denton et Pintal 2002; 
. En plus de la quarantaine de sites archéologiques trouvés principalement par 

des collectes de plages autour du lac lors de ces premières campagnes de recherche, le site de la 

sur la berge de la rivière Témiscamie a été mis à jour. Aujourd’hui, c’est environ 165 sites 
archéologiques qui sont connus dans le secteur des lacs Albanel et Mistassini ainsi que la rivière 

Témiscamie adjacente  e site patrimonial du 
1 et désignée 2  .  

collections d’artéfacts dans le Nord-est américain. La seule source connue de ce quartzite demeure la 

, 

indique son utilisation dans les sites archaïques laurentiens du lac Saint-Jean il y a environ 5 000 ans. 

trouvés dans la vallée du Saint-Laurent et le nord de la Nouvelle-Angleterre (5 000 à 1

associés à des sépultures. Denton identifie deux périodes de transport à longue distance : de 5 000 à 
1 700 AA, principalement vers le sud, et de 1 e tendance 

s’ ’un 

vaste réseau commercial . 

pour les Amérindiens locaux, qui la considéraient comme la Maison du Grand Esprit . Le père Laure a 

noté en 1730 que seuls les prêtres amérindiens entraient dans la grotte pour consulter les esprits. Le 

nom cri de la grotte, Waapushkamikw, fait référence à un lapin géant des légendes locales. Il est 
n quartzite blanc avaient aussi une signification spirituelle. 

soulève des questions sur le rôle des chefs spirituels dans l’acquisition et la circulation du quartzite, et si 

la signification spirituelle du site a augmenté à mesure que son importance économique diminuait 
. 

Les Mistassinioueks, également connus sous le nom de Mistassins, étaient un groupe dont le territoire 
comprenait le lac Mistassini. Ils ont été mentionnés pour la première fois en 1642-43 comme « petites 
nations  . En 1672, le 

suivait probablement la rivière Métaweshish jusqu’à la rivière Témiscamie et au lac Albanel. Les 
Mistassins contrôlaient l’accès à leur territoire, crucial pour le commerce. Ils étaient impliqués dans la 

 
1 - -Blanche 
2 Lieuxpatrimoniaux.ca - -Blanche 
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traite des fourrures, agissant comme intermédiaires avec les groupes voisins. L’utilisation du quartzite de 
Mistassini a augmenté au milieu du  siècle, ce qui indique leur rôle dans la traite des fourrures.  

importants pour des raisons commerciales et spirituelles. La continuité de leurs pratiques culturelles et de 

leurs réseaux commerciaux ressort clairement des documents historiques et archéologiques.  

Les relations d’Albanel suggèrent que le lac Albanel, le bas 
partie du territoire des Mistassins. La traite des fourrures s’étendit au nord de Mistassini, les Mistassins 

servant d’intermédiaires. Les assemblages archéologiques de cette période contiennent de petites 

pointes unifaciales, correspondant à la culture matérielle du groupe cri-montagnais. 

Il y a des indications de continuité culturelle entre les populations à la fin de la période préhistorique 
tardive et celles au moment du contact avec l’Europe. De petites pointes de flèches sur des éclats en 

quartzite de Mistassini  
e 

les premières preuves documentaires de contact et les découvertes archéologiques du e siècle sont 
convaincants .   

La toponymie crie moderne suggère une continuité entre les Mistassins et les habitants actuels de 

thème chevauche la traite des fourrures à la fin du  siècle et au début du e siècle, lorsque les 
Mistassins faisaient du commerce à des postes dans la région d’  soit l’endroit où le lac 

Albanel se déverse dans le lac Mistassini . 

L’évolution de la traite des fourrures est un thème important pour la zone de parc proposée, bien que la 
recherche en soit encore à ses débuts. Toby Morantz a préparé un rapport sur l’histoire de la traite des 

fourrures pour l’Administration régionale crie en 1993 . Le premier 
poste de traite sur le lac Mistassini a été établi en 1679 par Louis Jolliet dans la région d’ , 

 . Une 
mission a également été localisée dans cette région pendant plusieurs années.  

Dans les années 1730 et 1740, environ 50 familles Mistissini Inuuch commerçaient dans un poste 

exploité par Joseph Dorval. Après l’abandon de ce poste, ils commercèrent 

 et au début du e siècle était 
centrée sur . En 1995, une recherche infructueuse des postes Dorval et Jolliet a eu lieu à 

. L’identification archéologique de ces postes améliorerait l’interprétation 

publique et fournirait de nouvelles informations. La dernière période de la traite des fourrures s’est 
concentrée sur la partie sud du lac Mistassini. La -Ouest exploita un poste de traite 

dans la baie du Poste à partir de 1786. La 

maintenant une présence jusque dans les années 1990. À l’exception de 1818-21, les postes se 
trouvaient près de l’actuel village cri. Les hommes de Mistissini ont participé à des « brigades de canots
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détails sur le développement du poste au e siècle . En 1996, des travaux d’arpentage ont 
, 

un site important pour comprendre la traite des fourrures du e siècle est l’avant-

Domaine du Roi dans la région du Lac-Saint-Jean. Son emplacement a été identifié par Jimmy Gunner 

lors d’un projet d’enregistrement de la toponymie crie . 
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Troilus Gold orp. prévoit devoir construire une nouvelle route d’accès au site minier. Lors de la 
présence sur le terrain de l’équipe de Stantec, un tracé à l’étude avait été retenu. Le potentiel 

archéologique d’un établissement humain est faible tout au long du tracé, mais les affleurements rocheux 

et les blocs erratiques présentent un potentiel de trouver des sites de carrières d’extraction de la matière 
première de moyen à élevé. À l’endroit même où le tracé de la route proposée intersecte avec la route 

actuelle, un affleurement de quartzite est visible (carte .  

a été 

effectuée. Aucun sondage proprement dit n’a été excavé, mais les affleurements de matière première 
potentiellement utilisée ont été dégagés à la pelle et à la truelle pour en faire de meilleure scrutation. Au 

total, 131 observations d’affleurement rocheux et 55 blocs erratiques ou loci de blocs ont été inspectés. 

Parmi ces affleurements et blocs erratiques, 9 sources de quartz ou quartzite ont été localisées. Les 
sources de quartz observés étaient de piètre qualité ne permettant pas d’extraire des fragments de 

grandeur adéquate pour la confection d’outils lithiques. Toutefois, certains affleurements de quartzite 

présentaient une apparence de qualité suffisante. L’inspection visuelle des affleurements et des blocs 
erratiques observés ne permit pas de découvrir de nouvelle carrière préhistorique. 
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1717



1818

L’intervention de terrain dans ce secteur consistait en une observation visuelle de la rive et des plages et 
des sondages dans les secteurs permettant l’occupation humaine. Lors de cette intervention, l’équipe a 

été accompagnée par M. Kenny Awashish, ma tre de trappe de la ligne de trappe M34

La plage au nord-est du lac uniquement a été inspectée visuellement ont été faits 

sur en plus de l’inspection visuelle. Une carcasse de motoneige a été découverte sur 
ci appartenait probablement au cousin de M. Awashish. Une visite d’un camp de prospecteurs 

minier récent a été aussi géolocalisée, documentée en photos et sondé. La berge localisée

aussi été inventoriée et comportait les secteurs avec le plus de potentiel. Elle correspondait à l’espace 
entourant un emplacement traditionnel de campement de la faille Awashish. Un sondage de 1996 a aussi

été repéré bibienen que le secteur n’ait pas identifié comme ayant fait l’objet d’une intervention.

Les sondages ont été excavés le long du plateau longeant la berge et sur la terrasse localisé à une 

quarantaine de mètres de l’eau; l’espace entre les deux étant des milieux humides impropres auaux
sondages. Au total, 3434 ont été excavé dans le secteur du lac A, tou négatif. 

Les berges inventoriées du sous secteur sont peu élevées par rapport au niveau actuel du lac (environ 

1 LaLa végétation est composée principalement de thé du Labrador (

, d’un couvert au sol de cladonie ( et de sphaigne (
d’épinette noire (



1919



2020

La stratigraphie observée dans ce secteur se compose d’une couche de mousse en décomposition 

formant une strate humique entre 10 et 15 cm reposant sur une couche de sol éluvié gris foncé à gris 
pâle pouvant aller jusqu’à 10 cm d’épaisseur suivit d’une couche stérile de sable orangé brunâtre, meuble 

ou brune indurée. 
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L’inventaire dans le secteur des lacs de la Fosse Sud-Ouest a été effectué aux endroits propices aux 
sondages dans une bande entre 0 et 60 

berge présentait une pente trop abrupte pour effectuer des sondages, ceux-ci ont été relocalisés sur le 

haut du plateau. Une inspection visuelle de la rive et des sections de plages émergées et immergées 
autour des lacs a aussi été entreprise. Il est à noter que l’ensemble du secteur a fait l’objet de forage 

minier exploratoire résultant en de multiples aménagements de chemin forestier et de plateforme de 

forage bouleversant grandement les sols. 

Bien que le secteur du lac Amont ne soit pas inclus dans l’emprise immédiate des travaux de la mine, 
sept 

sondages ont été effectués autour des quatre structures d’habitation. Un étendeur pour le traitement des 

peaux a été documenté.   

La végétation autour des lacs de la Fosse Sud-Ouest était composée d’une forêt d’épinettes noires, de 
bouleaux, d’aulnes, de thé du Labrador ainsi que de différentes mousses et sphaignes au sol. 

blocs erratiques parsèment le paysage. La topographie est constituée d’un plateau bordant les lacs entre 

5 et 10 mètres d’élévation.  

Un des blocs erratiques présentait une veine de quartzite de qualité adéquate pour la fabrication d’outil. 
Le sol a été dégagé tout autour, les fragments retrouvés aux sols analysés et des échantillons ont été 

recueillis. Aucune trace anthropique de travail lithique n’a été observée. Les éclats au sol et les fragments 

autour du bloc erratique sont probablement le résultat de forces naturelles comme la gélifraction.  

Un sondage positif avec uniquement une ébauche de biface en rhyolite a été découvert sur la crête entre 
ont été excavés à 1 m du 

sondage positif et 4 autres à 2 mètres, tous négatifs (carte .  
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Les stratigraphies observées varient peu et sont principalement de deux types, dépendamment du degré 
d’humidité des sols. Le premier profil stratigraphique provient des sols bien drainés et sablonneux 

généralement retrouvés sur le haut des plateaux est composée d’une litière de mousse ou de sphaigne 

reposant sur un horizon humique assez dense en petites racines et radicelles entre 5 et 15 cm 
suivit d’une couche de sable éluvié gris pâle à gris foncé, entre 10 et 15 cm d’épaisseur puis de 

l’horizon B de sable brun orangé à brun foncé pouvant être assez meuble et devenant plus compact en 

profondeur, sans devenir induré. LaLa pierrosité varie entre faible à assez important dans la couche stérile.

Le second profil stratigraphique a été observé dans les secteurs moins bien drainés. La stratigraphie est 
très similaire avec une litière de sphaignes et de mousses reposant sur un humus noir dense et fibreux 

pouvant aller jusqu’à une dizaine de centimètres d’épaisseur. Un horizon éluvié gris pâle à foncé entre 5 

et 8 âtr
plus compact en profondeur se trouve sous le Ae. LaLa pierrosité varie entre faible à assez important dans 

la couche stérile.

Le sondage positif (EfFp- est du premier type stratigraphique. Sous une mince couche de litière, une 

couche humique d’une dizaine de centimètres repose sur un horizon éluvié grisâtre d’environ 5 cm 
d’épaisseur avec quelques cailloux et pierres. L’ébauche se trouvait dans cette couche. Sous le Ae, 

l’horizon B était de couleur rouille à granulométrie grossière avec un haut niveau de pierrosité. 
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Un seul artéfact a été découvert lors de l’inventaire archéologique de l’été 2024 : l’ébauche d’un biface de 
rhyolite (EfFp découverte dans le sondage localisé sur la crête entre les deux lacs au sud du secteur 

des lacs de la Fosse Sud-Ouest ébauche, la chaine opératoire de 

transformation lithique est peu amorcée
la préforme ne semble pas avoir été atteinte La face ventrale montre une matière gris 

foncé et brunâtre, tandis que la face dorsale est altérée en une patine blanc grisâtre pâle. 

L’amincissement de l’ébauche semble impossible à cause d’une fissure dans la matrice lithique de la face 
dorsale et d’un bulbe dans la matrice aussi sur la face dorsale qui ne propose pas de plan de frappe 

adéquat 

d’amincissement. En résumé, l’artéfact a été abandonné à cause de la mauvaise qualité de la rhyolite.
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L’accompagnement par M Kenny Awashish, ma tre de trappe du territoire M34, a été d’une précieuse 
aide lors de l’inventaire du secteur du lac A. M Awashish a été extrêmement généreux dans le partage de 

sa connaissance tout au long de la présence sur le terrain de l’équipe de Stantec. Il nous a remis en 

contexte le processus de prise de décision de son père lors de l’octroi du droit d’utiliser une partie du 
territoire lors de l’établissement de la première mine, nous a expliqué des techniques de chasse et le 

mode de vie traditionnel sur leur territoire ancestral. Sa connaissance du territoire et de l’utilisation 

traditionnelle de celui-ci nous a permis, entre autres, de visiter un campement de prospecteurs minier un 
peu à l’extérieur de la zone déterminée lors de l’analyse cartographique préparatoire. Ses enseignements 

ont été grandement enrichissants pour l’ensemble de l’équipe. 

Lors de notre visite de l’ancien site de campement de la famille Awashish sur le territoire de trappe des 

Neeposh aux abords du lac Amont, nous avons documenté les , qui sont des structures de bois 
e

semblaient pas être bien vieilles malgré l’état du délabrement avancé de celles-ci. La culture matérielle 

retrouvée éparpillée dans les environs (bottes de caoutchouc, bidon d’essence et d’huile, lambeaux de 
tissus, etc.  dernières années. Un objet particulier a été 

retrouvé, soit un tendeur pour travailler 

asymétrique avec un billot sur l’arrête la plus longe permettant de tendre la peau afin de l’épiler ou la 
décharner. 

de rendre la surface de travail plus lisse. Plusieurs marques de tranchant de l’outil utilisé pour travailler 

les peux étaient observable sur la surface du tuyau. La décision de faire des sondages dans ce secteur 
découle de la propension des peuples nomades de retourner à un site prisé.  

Au sujet des quelques sources de quartzite retrouvées lors de l’inspection visuelle, celles-ci étaient de 

qualité moyenne à peu intéressante pour la fabrication d’outil. Par exemple, la source localisée près de la 

route présentait une structure tabulaire avec un haut taux de fragmentation à cause des imperfections et 
des failles dans la matrice. Toutefois, nous avons quand même pu produire expérimentalement des 

éclats de qualité et de volume suffisant pour la production d’outil lithique à partir de cette source. Aussi, 

certains affleurements observés dans le tracé de la route d’accès projetés présentaient un quartzite de 
qualité d’apparence suffisante pour la confection d’outil lithique. En revanche, aucune ne présentait de 

trace d’utilisation, de tentative d’extraction ou de débitage . Il est quand même possible que des 

blocs de matière première aient été extraits de sources dans le tracé proposé du chemin d’accès, mais 
les indices archéologiques observés ne permettent pas de confirmer cette hypothèse. 

L’ébauche de biface en rhyolite trouvé dans le secteur des lacs de la Fosse Sud-Ouest apporte plus de 

questions que de réponse quant à l’utilisation du territoire lors de la préhistoire. te amorce d’outil ne 
semble pas avoir été taillée sur le site de sa découverte considérant qu’aucun éclat ou déchet de taille 

n’a été trouvé dans le sondage ou dans les sondages alentour. Il faut toutefois mentionner qu’une 

plateforme de forage avait été aménagée à proximité et que les travaux de préparation de terrain ont 
complètement détruit la litière, l’humus et le sol éluvié sur une grande surface. Le sondage a été fait en 

bordure de cet espace dénudé. L’objet lui-même ne nous donne que peu d’information autre qu’il semble 

avoir été taillé dans un support de rhyolite retrouvé 
observée dans des blocs erratiques et des fragments de pierre un peu partout lors de l’inventaire, 
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particulièrement dans les sols dénudés des plateformes de forage. Il témoigne indéniablement de la 
présence humaine dans le secteur à un moment indéterminé de la préhistoire. 

site de campement ou autre milieu de vie ne permet pas de remettre l’objet dans un contexte de qui 

aurait permis de mieux cerner les activités humaines pratiquées sur le site.   
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Les travaux de recherche archéologique ont consisté en un inventaire des lacs A et Sud-Ouest ainsi 
qu’une inspection visuelle du tracé proposé pour la route d’accès projetée à la mine Troilus. Lors de 

l’inventaire archéologique, un nouveau site (EfFp- lacs de la Fosse 

Sud-Ouest et consiste en une ébauche de biface en rhyolite locale. Malgré une couverture serrée de 
sondages de l’ensemble de la zone d’étude, il demeure toujours un potentiel de découverte 

archéologique.  

En cas de découverte de vestiges archéologiques lors des travaux subséquents, il est prescrit que le 

suspendus jusqu’à ce que le ministère donne l’autorisation de les poursuivre. En vertu de la Loi sur le 

Patrimoine (P-  : 
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